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Il n’y a pas eu d’ange qui a été envoyé à Joachim et Anne, pour leur annoncer qu’ils seront les parents d’une fille. Pour leur dire qu’ils doivent lui donner le nom de Marie. Rien ne leur a été communiqué pour leur faire voir l’avenir de cette enfant, née selon la tradition, dans la ville que les gens appelaient sainte.

Elle a grandi comme toutes les autres filles dans cette ville. Et quand le moment fut venu, elle a été promise à un homme, du nom de Joseph, de la maison de David, ce qui veut dire, d’une tribu qui avait été mentionnée à travers les dires des prophètes, comme étant le berceau du Messie. Mais Marie vivait simplement sa vie de jeune fiancée.

Et alors, il y a eu l’ange Gabriel, pour lui annoncer qu’elle serait la mère du messie. Le message était, selon l’Evangile, appuyé par la citation de paroles prononcées dans le passé par les envoyés de Dieu. Et ce serait maintenant, que tout se réaliserait. Et elle a dit : J’accepte. Que la volonté de Dieu soit faite selon ta parole.

C’est cet enfant qui a chamboulé toute sa vie. Celle-ci ne se déroulerait plus comme elle l’avait peut-être imaginé auparavant : c’est la Parole de Dieu devenue être humain dans son sein, qui dirigerait désormais la trame de son existence. Toute son existence, jusqu’au moment où elle devra laisser mettre à mort son seul enfant, celui que l’on avait présenté comme le Messie. Et cela aussi, elle l’a accepté. Elle avait compris, jour après jour, que ce n’est plus elle qui dirigeait sa vie, une vie dès le début entièrement transparente devant Dieu et devant les hommes. Que c’était Dieu qui avait envoyé son ange avec les paroles de l’annonciation, qui avait non seulement rempli son sein par sa Parole, mais qui avait réalisé en elle, ce que cette Parole était venue faire dans le monde : rendre toute personne transparente devant Dieu.

Il n’y a jamais eu d’ange qui soit venu nous apporter un message. Et pourtant, le fruit du sein de la Vierge nous a non seulement rendu semblables à lui-même, mais nous a incités très mystérieusement à aller annoncer son message à tous ceux et toutes celles qui désespéraient de voir de la lumière dans leurs vies : les êtres dans ce continent qui s’appelle Afrique. Et nous tous avons reçu en nous-mêmes non seulement le bonheur de connaître la Parole de Dieu faite humaine, mais aussi cette ressemblance de transparence, qu’elle, Marie, avait transmise à son fils : pouvoir aimer comme aiment les êtres humains.

Notre vie aussi a été chamboulée par cet enfant. Et elle l’est encore. Et elle le sera encore plus quand il nous sera donné de voir, avec nos propres yeux et en pleine clarté, ce qui existait dans le cœur de Marie, conçu dans la transparence complète à la lumière de Dieu. Et il nous sera donné - et il nous est déjà donné dans la foi au Fils de Marie -, d’apercevoir, les yeux pleins de stupeur, comment notre pauvre parole humaine, par la force de la Parole de Dieu, a pu illuminer tant de femmes et d’hommes, dans ce continent qui est devenu notre raison d’existence. Et il nous sera donné - et il nous est déjà donné dans la foi au Fils de Marie - de nous réjouir que notre place dans ce continent africain, autrefois dit ténébreux, n’est pas restée vide, même si nous n’y sommes plus physiquement.

Cette mère de la Parole de Dieu faite homme, cette sœur toute en transparence, cette compagne de nos quelques années ici-bas, qu’elle soit louée et qu’elle nous montre, dès maintenant, comment son Fils continue de s’incarner jour après jour, parfois un peu à cause de notre vie, dans la vie de ce monde africain qui est devenu le nôtre. 
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